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Sommaire :  L es défis écologiques, sociaux, religieux, politiques et économiques auxquels 

doivent faire face toutes les sociétés de la planète, apparaissent, en ce début 

du XXIème siècle, plus graves et plus complexes que ceux qu’elles ont eu à af-

fronter au cours des millénaires passés. Face à ces défis, l’éducation prend une 

importance majeure. Les pays qui sauront se doter de systèmes éducatifs adaptés 

et efficaces, où la morale et la culture tiendront la même place que l’usage des 

nouvelles technologies, donneront à leur citoyens de demain des chances de rele-

ver ces défis avec succès. 

Le projet DEFI 3, qui démarre cette année et pour une durée de 3 ans, se situe bien dans cette lo-

gique. Il fait suite à ISTEP (2000-2010) et RSTEP (2011-2014) déployés en Haïti, au Togo, au Bé-

nin et à Madagascar. Dans le cadre de DEFI 3, nous accentuons nos actions sur le Togo, et surtout 

Madagascar. 

 

Notre rencontre début mai avec le Ministre de l’éducation de Madagas-

car à Antananarivo, son soutien et ses encouragements à étendre notre 

action aux 22 régions, est de bonne augure. L’enthousiasme et le mili-

tantisme de nos équipes aussi. 

Christophe Biays. 

Edito : Le mot du Président. 

DEFI en Bretagne : c’est vous et nous... 

D EFI sur le terrain, on voit ce que c’est: une équipe, des projets, des actions. Mais DEFI en 

Bretagne, c’est quoi ?  

DEFI en Bretagne, c’est une équipe de salariés et d’engagés de Services Civiques qui se mobilisent 

pour communiquer sur les projets, sensibiliser le public à la solidarité internationale, trouver des 

fonds, etc.  

DEFI en Bretagne, c’est une ONG opératrice des institutions qui font confiance à son expertise et 

financent ses projets. DEFI en Bretagne c’est également le partenaire des entreprises qui offrent 

leurs savoir-faire, notamment FuturSkill qui a mis à disposition de DEFI une plateforme de forma-

tion à distance, une formation à l’utilisation de celle-ci, et qui a participé au déploiement d’un 

Centre Informatique Villageois à Sahanivotry, Madagascar. 

DEFI en Bretagne c’est aussi un réseau d’associations de Solidarité Internationale. L’association 

Betton Solidarité a invité dernièrement DEFI à présenter ses projets lors d’une table ronde sur 

« L’Education à la citoyenneté au service du développement » et a offert une partie des bénéfices de 

cette soirée à DEFI.                                                   

DEFI en Bretagne c’est une équipe de bénévoles qui intervient pour l’anima-

tion de marchés, pour la relecture de documents, et donne vie à l’association. 

Etudiants, actifs, retraités, en recherche d’emploi, ils offrent leur temps et leur 

savoir pour améliorer la qualité de notre travail au quotidien. 
 

Benjamin, étudiant Master 2 en Chimie, 

expliquant la contraction de l’air—Village des sciences 2014 

 

Enfin, DEFI est soutenue par des donateurs, qui participent mensuellement ou annuellement aux 

financements des projets de DEFI et à leur pérennisation. 

En bref, DEFI en Bretagne c’est nous, c’est vous. Merci à tous ! 

https://twitter.com/ONGDEFI1


Juin 

Mercredi 10 : Joyeux 

anniversaire  ! La 

Main A la Pâte a 20 

ans ! www.fondation-

lamap.org 

 

Vendredi 12 : Assises 

régionales de la Soli-

darité Internationale : 

« Développement éco-

nomique et solidarité 

internationale : agir 

ensemble au Nord et 

au Sud ». DEFI pré-

sente son projet nu-

mérique à Madagas-

car avec ses parte-

naires Futurskill 

(entreprise bretonne) 

et Jojopil (entreprise 

malgache) Salle des 

Congrès à Lorient.  

 

Samedi 20 : Assem-

blée générale de DE-

FI—10h30—Espace 

Anita Conti—Betton. 

 

Week-end du 27 et 

28 : Festival Bazar le 

Jour Biz’Art la Nuit. 

Retrouvez les défis 

magiques de DEFI ! 

Betton centre. 

www.betton.fr 

 

Octobre 

Week-end du 10 et 

11 : Village des 

Sciences organisé par 

l’Espace des Sciences 

de Rennes à l’occa-

sion du Festival des 

Sciences. Retrouvez 

l’équipe de DEFI sur 

le site de Beaulieu à 

Rennes. www.espace-

sciences.org   

 

Novembre :  

Dimanche 29: Marché 

du Monde—Place des 

Lices—Rennes 

 

Dimanche 29: Marché 

de Noël, du monde de la 

Solidarité—Betton  

Agenda 

Madagascar : Le projet Moulin sortira de l’eau !  

D epuis 2013, DEFI mène une étude de faisabilité (identification de 

villages, montage organisationnel, étude technique) sur un projet 

de développement villageois pour l’accès aux énergies renouvelables, 

notamment pour la transformation des produits agricoles (riz). Le béné-

vole Antoine Monnier ingénieur en Génie Méca-

nique et Automatique et doctorant auprès de l’Uni-

versité Bretagne Sud (UBS) a développé avec Mr  Herizo Rakotondrabe, 

chargé de l’étude à Madagascar, un projet de moulin mécanique villageois. 

La mairie de Betton apporte le 1er soutien à ce projet à hauteur de 2 000€.  

DEFI recherche encore le financement restant, soit 7 000€. 
Antoine Monnier 

Pourquoi, comment ?  

Madagascar possède de nombreux cours 

d’eau.  

Le moulin sera fabriqué en bois, matériel 

facile à travailler et à la portée des artisans 

malgaches.  

La maintenance du moulin peut facilement 

être faite localement. 

Prise en charge facile par l’association vil-

lageoise. 

Les avantages :  

 Le moulin peut être utilisé pour décorti-

quer le riz, ce qui laisserait plus de temps 

aux femmes pour d’autres activités. 

 Augmente la qualité, et donc le prix de 

vente.  

 L’énergie mécanique peut être utilisée 

pour « brancher » toute sorte de machine 

pouvant améliorer la qualité de vie et 

l’économie de la communauté. 

Togo : La Caravane des Sciences repart pour un tour !  

L a Fondation BlancMesnil a renouvelé son soutien pour l’organisation de la 2ème édition 

de la Caravane des Sciences au Togo. Suite au succès de la 

1ère Caravane auprès des populations, l’association APET redé-

marre la caravane à travers le Togo afin de toucher d’autres vil-

lages et animer des ateliers scientifiques et débats citoyens sur la 

protection de l’environnement, l’hygiène, la santé et l’importance 

de l’école. En 2013, l’évènement avait été lancé par le Ministre 

d’Etat, et avait rassemblé au cours de sa traversée des 22 inspec-

tions des 6 régions du Togo : 315 écoles, 596 enseignants, 11535 

élèves et leurs parents. 
Expérience sur les gaz à effet de serre 

Madagascar - Catastrophes naturelles, DEFI et le collectif Madagascar 35 se mobilisent 

L e début de l’année 2015 a été très difficile pour bien des pays. La France était en deuil, 

suite aux attentats de Paris. A Madagascar, la population malgache a connu plusieurs ca-

tastrophes naturelles : cyclones, sécheresse, invasion de criquets. Conséquences : inondations 

dans 10 régions sur 22, grande famine dans le sud.  

A la capitale, Antananarivo, ce sont les inondations qui ont surpris les 

habitants, faisant 19 morts et 60 000 sinistrés au dernier bilan (3 mars). 

Le soleil est revenu sur la région, mais les conséquences n’en sont pas 

moins lourdes : familles délogées, propagation de maladies, effondre-

ments de routes et de bâtiments, etc.  
Traversée de la commune rurale Behenjy, sur la RN 7, au sud-est de la région 

du Vakinankaratra—Madagascar. 

 

Plusieurs membres du collectif Madagascar 35, dont fait parti 

DEFI, ont lancé un appel aux médias pour alerter sur cette situa-

tion si peu transmise sur les antennes. L’aide d’urgence pour la 

population malgache est en marche. Des citoyens s’organisent 

pour venir en aide à leurs prochains, mais les sinistrés restent in-

quiets pour les mois à venir, notamment pour leur alimentation. 

Les rizières ont été inondées et les prix des produits de 1ère né-

cessité (sucre, huile, etc.) ont considérablement augmentés. 

Très attachés à leur habitat, des milliers de sinistrés refusent de quitter leur maison inondée. 


